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que nous avons {upofée au commencement, ou
pluficurs qui auront furvecu au refte de la nation
ctcmu par la rigucur de lrl}vcr, {e mertrontau
retour du Printems 2 la rérablic par la ponte de
Yeurs aufs, ellés ne pondront dabord & aflez
longtems que des ceufs ou doivent éclore des mu-
Zets, & pendant e mémetems ni clles, niles jeu-
mes Guépes, commpagnes de leur travail, ne biirent
que des cellules a loger des aeufs de Mulets, car
Ies Mulees ¢rans beavcoup plus perits, & pareille-
ment les aeufs ot ils fortent, il ne leur faurque
de plos petites *cellules.  Aprés cela on bacit de
plus grandes ccilules, & il vient pour les remplic
de p!us gros cufs qui font ceux des méles & des
femelles. Quoi que les miles & les femelles dif-
ferent en grandeur, les coufs qLu les produifent
n’y different pas_aflez pour meriter des cellules
ancgales. 1l p..wu que dansla 1cgcncmnon delef
pece, Tes mulcesfone produirs les premiers , parce
quils fonc les plus grands travailleurs & les plis
neceflaires & PEae miftant. 1 faut donc que dans
Yovalre d'une Guilpe femelle la nature alt anan-
ol les coufs exadtement felon un certainordre,
on queile air difpof¢ leur fecondation a ne pro-
u:d\r que felon cer ordre. Voila bien du foin.
Lracouplemeut des males & des femelles eft
vifible , & Mr. de Reaumur en rend un compte
aflez exa&. 1 fc ait au mols d’O &obre com-
me celut de routes les autres Mouches. Comme
il v a dans un (;u)m deux ou trois cens Gué-
pcs males, & autant de femelles, il{eroie diffici-
Ie quun fi grand peaple cachic avfli-bien fes
amours que f it la Reine des Abeilles, qui eft
fenle, ou a sen de compagnes, fans compter que
les Gu \P(.S r’ont peut-Crre pas narurellement tant

de pudeur. Quot qu il en foir, les Guépes ogt
trahi




